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Afin d’étudier la sensibilité variétale à l’esca, nous avons récemment analysé 
les incidences annuelles de symptômes foliaires issues d’une parcelle 
expérimentale (2017–2023)1 et d’un réseau de surveillance des maladies 
du bois en France (2003–2023)2. Ces travaux ont permis de confirmer la 
variabilité très importante d’incidence d’esca entre cépages, que ce soit dans 
les régions viticoles françaises ou au sein d’une même parcelle, ouvrant la 
discussion sur les facteurs à l’origine de cette variabilité.

Gradient de sensibilité des cépages de vigne à l’esca

Exploiter la diversité des cépages, un outil 
pour la gestion durable de l’esca ?
L’esca est une des maladies du bois de la vigne qui mobilise la 
recherche française et internationale depuis plusieurs décennies et 
constitue une des menaces majeures pour la rentabilité et la pérennité 
des vignobles sur tous les continents3 4. L’esca cause des symptômes 
internes et externes associés à un dysfonctionnement hydraulique5. 
À la suite de l’arrêt de l’unique traitement chimique efficace en Europe 
(l’arsénite de sodium), des stratégies de gestion durable de l’esca ont 
émergé sans toutefois valoriser la large diversité des cépages de vigne 
(Vitis vinifera L.). L’utilisation de la diversité variétale connaît désormais 
un regain d’intérêt, notamment avec les enjeux actuels d’adaptation 
au changement climatique. En France, plusieurs dispositifs ont été mis 
à profit pour suivre les maladies du bois sur un panel de cépages, dont 
(i) la parcelle VitAdapt6 et (ii) un observatoire national de surveillance 
des maladies du bois de la vigne, relancé dans le cadre du Plan 
National Dépérissement du Vignoble2.

Deux dispositifs complémentaires : la 
parcelle VitAdapt et l’observatoire national 
de surveillance
La parcelle VitAdapt a été plantée en 2009–2010 sur le site de 
l’Institut National de Recherche pour l’Agriculture, l’alimentation 
et l’Environnement (INRAE) Grande Ferrade à Villenave d’Ornon 
(région bordelaise, 44°47’23.83 N’’, 0°34’39.3’ W’) pour étudier 
l’adaptation variétale au contexte productif bordelais dans le cadre 

du changement climatique. Elle a été utilisée pour suivre l’esca 
sur 46 cépages, avec des plantes de même âge, greffées sur un 
unique clone de SO4, cultivées dans un contexte pédoclimatique et 
selon un itinéraire cultural homogène. Les données présentées dans  
Gastou et al. (2024)1 correspondent à un suivi sur sept ans  
(2017–2023) de l’incidence annuelle des symptômes foliaires d’esca 
(Figure 1) sur 40 ceps par cépage.
L’observatoire national des maladies du bois, mis en place en 2003 
par les Directions Régionales de l’Alimentation, de l’Agriculture et de 
la Forêt (DRAAF), est constitué de 2119 parcelles dans les régions 
viticoles françaises majeures. Il répondait à deux objectifs principaux : 
la surveillance de l’évolution des maladies du bois à la suite de l’arrêt 
de l’arsénite de sodium et l’identification des critères parcellaires 
impactant leur incidence. Différentes observations régionales de 
2003 à 2023 ont été rassemblées et homogénéisées en une base 
de surveillance nationale des maladies du bois2, faisant suite à la 
première synthèse portant sur les années 2003–20087. Au sein de 
chaque parcelle de l’observatoire, les notations ont été réalisées 
sur 300 ceps répartis de manière aléatoire (10 placettes de 30 
ceps). Chaque année, une quantification de la proportion de ceps 
symptomatiques d’esca a été effectuée sur ces parcelles entre août et 
septembre. Les données d’incidence annuelle des maladies du bois 
(symptômes foliaires d’esca et d’eutypiose) pour les différents cépages, 
classes d’âge et les grands bassins viticoles en France depuis 2003 
sont accessibles sous forme de graphiques et de tableaux de bords 
dans une application en libre accès : https://app-maladies-bois-
vigne.sk8.inrae.fr/.
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FIGURE 1. Symptômes foliaires d’esca sur la parcelle VitAdapt pour quatre cépages : (A) Sémillon ; 
(B) Ugni Blanc ; (C); Cabernet-Sauvignon ; (D) Castets.

FIGURE 2. Incidence moyenne annuelle (± erreur-type) des symptômes foliaires d’esca sur la 
parcelle VitAdapt (2017–2023).
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Vers l’identification de facteurs de sensibilité 
à l’esca
Le suivi conjoint de deux dispositifs complémentaires révèle la forte 
diversité de la réponse à l’esca parmi une gamme de cépages 
européens d’importance agronomique majeure. La sensibilité variétale 
à l’esca apparaît faiblement, mais elle est significativement corrélée 
à la proximité génétique entre cépages et à des caractéristiques 
écophysiologiques liées à l’utilisation de l’eau par la vigne (δ13C), 
qui peuvent notamment impacter la transpiration des ceps de vigne1. 
Comprendre les facteurs qui s’ajoutent ou interfèrent avec le matériel 
végétal est également essentiel. Une incidence élevée d’esca est 
notamment observée pour des parcelles âgées entre 10 et 30 
ans, avec une variabilité entre cépages2. Enfin, les différences de 
sensibilité des cépages observées entre l’observatoire national et la 
parcelle VitAdapt peuvent, en partie, provenir de facteurs climatiques 
ou agronomiques, les cépages étant généralement inféodés à des 
régions et des climats spécifiques. 

Une forte diversité de sensibilité à l’esca 
parmi les cépages 
Au sein de VitAdapt, l’incidence moyenne annuelle des symptômes 
foliaires d’esca diffère significativement entre cépages (Figure 2). 
Quatre cépages n’ont jamais exprimé le moindre symptôme au 
cours des sept ans de suivi, alors que huit d’entre eux ont présenté 
des incidences moyennes supérieures à 20  %. La tendance a été 
globalement comparable en considérant l’incidence des formes 
dépérissantes, tandis qu’aucun effet variétal clair n’est apparu pour 
la sévérité des symptômes1. De manière notable, le gradient de 
sensibilité des cépages est resté comparable d’une année sur l’autre, 
indépendamment de l’accroissement de l’incidence moyenne annuelle 
de l’esca avec le vieillissement de la parcelle : cela témoigne d’une 
composante génétique forte pour la sensibilité à l’esca.
Dans l’ensemble, au niveau national, un large gradient de sensibilité des 
cépages aux symptômes foliaires de l’esca a été observé. L’incidence 
moyenne annuelle par cépage varie de 0,6 % à 10,6 % (Figure 3).  

196
194
24
25
25
27

348
88

32
36
19
47
46

45
15

118
25
19

16
25
45

143
9
27

43
60
61

24
42
163

72
30

30

Pinot Noir
Meunier
Syrah

Négrette
Chasselas

Cot
Chardonnay

Merlot
Grenache
Carignan

Vermentinu
Semillon

Muscat Petits Grains
Pinot Auxerrois

Muscat De Hambourg
Cabernet Franc

Cinsault
Sciaccarellu
Sangiovese

Poulsard
Gamay

Cabernet Sauvignon
Mourvèdre

Fer Servadou
Riesling
Melon
Chenin

Colombard
Gewurztraminer
Sauvignon Blanc

Ugni Blanc
Savagnin
Trousseau

0.0 2.5 5.0 7.5 10.0 12.5

Incidence des symptômes foliaires d'esca (en %)

Cépage noir
Cépage blanc

FIGURE 3. Incidence moyenne annuelle (± erreur-type) des symptômes foliaires d’esca sur toutes 
les parcelles de l’observatoire national (2003–2023). Les valeurs indiquent le nombre de parcelles.

Le cépage Trousseau a été le plus sensible, suivi par le Savagnin 
et l’Ugni  Blanc. Le Pinot  Noir a été le cépage le moins sensible, 
suivi par le Meunier et la Syrah. Les analyses statistiques ont été 
réalisées par une approche bayésienne prenant en compte différents 
facteurs comme l’année, le cépage, ainsi qu’un effet temporel sur 
l’âge à l’aide d’un processus autorégressif de niveau 1. Elles sont 
présentées en détail dans Etienne et al. (2024)2 et ont permis de 
mettre en évidence les effets du cépage, notamment sur la présence 
ou l’absence de symptômes d’esca dans les parcelles, les effets du 
millésime, et l’effet non linéaire de l’âge des parcelles.
La comparaison des 19 cépages communs entre l’observatoire national 
et VitAdapt permet d’observer l’impact des spécificités régionales. Les 
rangs des cépages dans le gradient de sensibilité sont globalement 
similaires entre l’observatoire national et VitAdapt (Figure  4). Ce 
résultat confirme l’existence d’un niveau constitutif de sensibilité 
pour chaque cépage, partiellement indépendant des pratiques 
agricoles ou du contexte pédoclimatique. Néanmoins, la Figure 4 
met en évidence trois cépages considérés comme plus sensibles 
sur l’observatoire (Colombard, Ugni Blanc, Sauvignon Blanc), et à 
l’opposé, trois cépages dont la sensibilité y est moindre (Chardonnay, 
Pinot Noir, Chasselas). En effet, en France, les cépages sont parfois 
très régionalisés avec des pratiques culturales propres à chaque 
région, notamment avec différents modes de conduite. Colombard 
et Ugni Blanc sont particulièrement cultivés en Charentes, une région 
qui serait donc potentiellement propice à de fortes incidences d’esca. 
À l’inverse, les contextes bourguignon et champenois semblent moins 
favorables (cas du Chardonnay et du Pinot Noir).

FIGURE 4. Comparaison de la sensibilité des cépages à l’esca entre l’observatoire national et la 
parcelle expérimentale VitAdapt.
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